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La circonscription de Burlington a été grandement perturbée
par les crimes dont M. Bernardo est accusé. Je pense que la
justice serait mieux servie sans la lumière éblouissante des
caméras de télévision.

Je me demande pourquoi la SRC a demandé à téléviser ce
procès. Se peut-il qu'elle croit que les Canadiens veulent imiter
le système américain par la télédiffusion de procès fantasmago-
riques comme celui d'O. J. Simpson? Elle a tort.

Les tribunaux canadiens sont ouverts et accessibles au public.
Tout Canadien qui veut en savoir davantage sur notre système
judiciaire peut assister à des procès aux diverses instances et
suivre à la télévision les procès qui se déroulent à la Cour
suprême où aucun témoin n'est entendu.

L'expérience ne vaut pas la peine d'être tentée dans ce cas.
Nous ne pouvons nous permettre de prendre des risques, d'inti-
mider les témoins et d'exacerber la douleur des familles Mahaf-
fey et French. Le procès doit se dérouler sans heurts. Il ne devrait
pas être télévisé.

[Français]

LERÉFÉRENDUMSURLASOUVERAINETÉDUQUÉBEC

M. Gaston Leroux (Richmond-Wolfe, BQ): Monsieur le
Président, selon le politicologue respecté de l'Université Wes-
tern en Ontario, M. Robert Young, le Canada négociera rapide-
ment avec le Québec au lendemain d'un oui au référendum.

Contrairement à certaines études publiées récemment qui pré-
disent le cahos et l'apocalypse à la suite d'une victoire du oui au
référendum, le scénario décrit dans le livre de M. Young s'inspi-
re davantage d'un profond respect pour les règles démocratiques
les plus élémentaires. Le politicologue n'hésite donc pas à affir-
mer que le Canada acceptera la décision des Québécoises et des
Québécois et reconnaîtra rapidement le nouveau pays.

Malgré la stratégie utilisée par les fédéralistes visant à apeurer
la population québécoise, les experts de la politique canadienne,
eux, se rendent maintenant à l'évidence: le Canada, dans son
intérêt, respectera le choix des Québécoises et des Québécois.

[Traduction]

LE SKI DE FOND

M. Jim Hart (Okanagan-Similkameen-Merritt, Réf.):
Monsieur le Président, je me lève aujourd'hui au nom des habi-
tants d'Okanagan-Similkameen-Merritt pour attirer l'atten-
tion de la Chambre sur la présence à la tribune de Son Honneur le
maire Rick Wilson, d'Oliver, en Colombie-Britannique. J'infor-
me également la Chambre que 20 membres de l'équipe de ski de
fond de la Colombie-Britannique se trouvent dans la région où
ils doivent participer à Camp Fortune au championnat canadien
junior de ski de fond.

Je voudrais mentionner en particulier Tara Moran, qui a rem-
porté une médaille d'argent aux cinq kilomètres en style classi-
que lors des derniers Jeux d'hiver du Canada et une autre médail-
le d'argent hier au championnat canadien de ski de fond. Je
voudrais aussi féliciter Gavin Murdoch et Chad Bergen, qui ont
également remporté hier des médailles d'argent.

Les compétitions de ce genre servent tous les Canadiens.
Outre l'occasion qu'elles sont pour nos athlètes d'aiguiser leurs
compétences, elles aident à promouvoir l'unité nationale et la
compréhension en rassemblant des Canadiens de toutes les ré-
gions du pays.

Au nom de tous les députés, je souhaite la bienvenue à ces
visiteurs de la Colombie-Britannique qui honorent la capitale
nationale de leur présence et j'adresse à l'équipe de ski de fond
tous mes voeux de succès.

LE PREMIER MINISTRE DE L'ONTARIO

M. Jerry Pickard (Essex-Kent, Lib.): Monsieur le Prési-
dent, l'intensité des pleurs des premiers ministres provinciaux
au sujet du budget fédéral n'est dépassée que par leur incapacité
de calculer.

En Ontario, le passe-temps favori de Bob Rae est de mettre les
difficultés de la province sur le dos d'Ottawa. Maintenant, pour
essayer de redresser leur situation en vue de la prochaine campa-
gne électorale, les riches socialistes de l'Ontario continuent de
faire la moue.

Où était Bob Rae lorsque le gouvernement fédéral a augmenté
de 26 p. 100 ses transferts au titre de l'enseignement et de la santé
entre 1990 et 1994? Il n'assumait pas ses responsabilités en
augmentant les programmes provinciaux de 17 p. 100 seulement,
soit 9 p. 100 de moins que ce que le fédéral avait transféré à la
province.

Ce que Bob Rae a surtout fait pour l'Ontario, c'est doubler la
dette provinciale, la portant à plus de 90 milliards, provoquer à
trois reprises une baisse de la cote de crédit de la province et
enregistrer, année après année un déficit de plus de 10 milliards
de dollars.

LE DR NORMAN BETHUNE

M. Andy Mitchell (Parry Sound-Muskoka, Lib.): Mon-
sieur le Président, je prends la parole aujourd'hui pour m'asso-
cier à la Bethune Memorial House, qui célèbre l'anniversaire de
naissance du Dr Norman Bethune, né le 3 mars 1890, dans la ville
de Gravenhurst où je demeure.

Le Dr Bethune était un pionnier dans le domaine médical, et il
est connu en Amérique du Nord pour ses recherches sur la
tuberculose, en Espagne pour avoir créé le premier service mobi-
le de transfusion et en Chine pour avoir construit des hôpitaux,
formé des infirmières et des médecins, et traité des blessés.

En août 1972, le Canada a déclaré que sa vie avait été d'impor-
tance historique pour notre pays. Sa maison natale a été acquise
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